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LE MOT DU SYNDIC

Fusion en Veveyse : pourquoi Bossonnens a dit 
oui… à une étude

Ces derniers mois, la presse régionale s’est largement fait 
l’écho des réflexions engagées autour d’une éventuelle fusion 
des communes de la Veveyse. Le vote unanime des neuf 
communes du district pour financer une étude sur la création 
d’une commune unique constitue une étape importante de ce 
processus. Il est donc essentiel que les citoyennes et citoyens 
de Bossonnens comprennent pourquoi notre commune a 
soutenu cette démarche.

Soyons clairs d’emblée  : Bossonnens n’a pas dit oui à une 
fusion. Bossonnens a dit oui à une étude. Cette nuance est 
essentielle.

Notre commune est aujourd’hui bien gérée et dotée d’une 
identité forte à laquelle nous sommes toutes et tous attachés. 
Il est donc parfaitement légitime que l’idée d’une commune 
unique suscite des interrogations, voire des inquiétudes  : 
crainte d’une perte de proximité, d’une dilution de la voix de 
Bossonnens, de la perte de notre identité communale et de 
nos valeurs, ou encore d’une évolution des prestations. Ces 
préoccupations, je les partage et je les prends très au sérieux.

Mais nous avons aussi le devoir d’analyser avec lucidité les 
enjeux. Une part croissante des décisions importantes se 
prennent déjà au sein de structures intercommunales. En Ve-
veyse, cela concerne notamment le réseau santé et social de 
la Veveyse (RSSV), l’association des communes pour l’école du 
cycle d’orientation de la Veveyse (ASSCOV), ou encore l’asso-
ciation des communes de la Veveyse (ACV). Ces organisations 
remplissent des missions essentielles, mais leur gouvernance 

devient de plus en plus complexe, parfois difficilement lisible 
pour la population, et très exigeante pour des élus miliciens 
dont l’engagement repose sur le bénévolat et la disponibilité 
personnelle.

Refuser d’analyser une alternative reviendrait à accepter le 
statu quo sans débat. Or, ce statu quo n’est pas neutre. Il a un 
coût démocratique, organisationnel et humain.

Il ne s’agit pas de présenter la commune unique comme une 
solution miracle. Il faut explorer avec sérieux les enjeux et les 
solutions possibles, identifier les avantages et les limites, et 
voir ce qui peut réellement apporter une valeur ajoutée pour 
Bossonnens à long terme.

C’est précisément pour pouvoir mettre ces éléments en ba-
lance que Bossonnens a soutenu cette étude. Nous attendons 
de cette analyse des éléments concrets, objectivés et compré-
hensibles. Pour notre commune, il sera essentiel que des as-
pects positifs et une réelle valeur ajoutée ressortent clairement 
de ce travail, tant en termes de prestations, de gouvernance 
que de perspectives à long terme. C’est à cette condition que le 
débat pourra se poursuivre de manière sereine et constructive.

La consultation prévue en 2027 sera un moment clé. Elle devra 
être transparente, honnête et représentative. Vous aurez alors 
votre mot à dire sur la base d’un projet précis, et non sur des 
suppositions ou des peurs.

Dire oui à une étude, ce n’est pas renoncer à notre autonomie. 
C’est assumer notre responsabilité collective. Le débat est ou-
vert. Il devra se faire avec calme, respect et exigence, dans l’in-
térêt de Bossonnens et de ses citoyennes et citoyens.

Jérôme Jourdan, syndic de Bossonnens
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ASSEMBLÉE COMMUNALE

Séance du 9 décembre 2025 : l’essentiel à retenir

 À 20 h 05, Jérôme Jourdan, notre syndic, a ouvert la séance et 
souhaité la bienvenue aux citoyen·e·s.

Cette assemblée a permis de présenter les comptes, d’aborder 
plusieurs objets financiers importants et d’informer la popula-
tion sur des projets en cours ou à venir. 35 personnes habilitées 
à voter étaient présentes.

L’un des points centraux concernait la présentation des budgets 
et des comptes communaux. Les autorités ont exposé la situa-
tion financière de la commune, en soulignant une gestion rigou-
reuse et équilibrée. Les recettes et les dépenses ont été expli-
quées de manière détaillée, permettant de mieux comprendre 
l’utilisation des fonds publics et les priorités retenues pour l’an-
née à venir. La marge nette d’autofinancement plausible est de 
CHF 131’259 dès 2027, ce à quoi l’on peut ajouter un montant 
de CHF 50’000 pour tenir compte de l’augmentation naturelle 
de la masse fiscale par l’accroissement du nombre d’habitants.

Plusieurs crédits et investissements ont également été soumis 
au vote. Ils concernent notamment l’entretien et l’améliora-
tion des infrastructures communales, indispensables au bon 
fonctionnement de la vie locale et au maintien de services de 
qualité pour la population. Après discussion, ces objets ont été 
acceptés par l’Assemblée.

La séance a aussi été l’occasion de faire le point sur différents 
projets communaux, touchant aussi bien à l’aménagement du 
territoire qu’à la vie associative ou aux services à la population.

Une réflexion sur l’organisation territoriale de la Veveyse a été 
présentée.  Ce modèle, bien qu’efficace sur plusieurs aspects, 
est devenu complexe à piloter et peu adapté aux défis futurs. 
Les communes ont mandaté le bureau Compas Management 
Services pour analyser plusieurs scénarios d’évolution : main-
tien du système actuel, amélioration des collaborations exis-
tantes, création d’une association élargie, fusion unique du dis-
trict ou regroupements par sous-régions.  

L’étude met en évidence trois sous-régions cohérentes au sein 
de la Veveyse : Basse-Veveyse, Châtel-St-Denis/Remaufens et 
Haute-Veveyse, où les liens fonctionnels et territoriaux sont les 
plus forts. 

Sur cette base, deux stratégies alternatives ressortent :  
1. Fusions à plus petite échelle, 2. Commune unique. Pro-
chaines étapes : Les communes concernées examineront dé-
sormais ces propositions, informeront la population et défini-
ront ensemble la suite du processus. Aucune décision n’est 
prise à ce stade. Les habitantes et habitants seront associés 
aux étapes futures.

Le Conseil communal est toujours à la recherche de personnes 
afin de renforcer l’équipe des patrouilleurs scolaires. Les per-
sonnes intéressées à donner un peu de leur temps sont priées 
de s’adresser à l’administration communale.

Concernant le restaurant qui a fermé dernièrement, le proprié-
taire a un projet sur la parcelle. Le Conseil communal a immé-
diatement sollicité une rencontre avec le propriétaire du bâti-
ment pour lui faire part que la Commune souhaite maintenir le 
restaurant à Bossonnens. Il espère que ce dernier va les écou-
ter. Le maximum a été fait jusqu’à aujourd’hui et le dossier  va 
être suivi de près afin d’essayer de maintenir un restaurant dans 
le village. Cependant, il s’agit d’une parcelle privée et il est diffi-
cile d’intervenir autrement.

Enfin, le Conseil communal a répondu aux questions et re-
marques des habitant·e·s, dans un esprit de dialogue et de 
transparence. Cette Assemblée a confirmé le rôle essentiel de 
ces moments d’échanges pour permettre à chacun·e de s’infor-
mer, de se prononcer et de participer activement à la vie démo-
cratique de Bossonnens.

Jérôme Jourdan remercie les citoyennes et citoyens pour leur 
participation active et leur confiance. Ses remerciements vont 
également à ses collègues du Conseil et à l’ensemble du per-
sonnel communal qui ont aidé à la mise en place de la salle. 
Il souhaite à chacun et chacune un Joyeux Noël et une bonne 
année 2026. L’Assemblée est levée à 21 h 25.

Cécile Nassalang

SOCIÉTE  DES
CARABINIERS ATTALENS

Dates des tirs obligatoires
Vendredi 24 avril    de 17.30 à 19.30
 

Vendredi 22 mai     de 18.00 à 20.00
 

Dimanche 30 août  de   9.00 à 11.15 

Tir en campagne - stand d’Attalens
            Vendredi    29 mai   de 18.00 à 20.00

            Samedi      30 mai    de   9.00 à 11.30
                                               de 13.30 à 18.00

          Dimanche   31 mai    de  9.00 à 11.30

Stand pistolet 25 m. sur la place de tir
 

Toute la population est invitée à participer au tir !
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COMPÉTITION PUISSANCE CUBE
 
La folie du Rubik’s Cube s’empare de Bossonnens

Les 17 et 18 janvier, la Swisscubing Cup 2026 faisait escale à 
Bossonnens. Plus de 80 passionnés se sont affrontés dans une 
ambiance aussi studieuse que conviviale.

Depuis son invention en 1974, le Rubik’s Cube a bien évolué 
et les temps pour le résoudre ont fondu ! Quelques secondes 
suffisent aux tous meilleurs et nous en avons eu une sacrée 
démonstration lors de ce concours de speedcubing (résolution 
rapide de Rubik’s Cube).

Sept disciplines étaient au programme : des cubes de tailles 
différentes, 2x2x2, 3x3x3 ou encore 6x6x6 ; mais aussi des va-
riantes comme le Skewb, le Megaminx ou le Pyraminx. Pour 
chaque catégorie le but reste le même : résoudre le cube le 
plus rapidement possible. Chaque concurrent dispose de cinq 
essais, on enlève le meilleur et le moins bon temps pour établir 
un classement.

Le samedi était consacré aux disciplines techniques (dont une 
épreuve de résolution à une seule main !) et le dimanche aux 
catégories plus populaires qui ont attiré davantage de partici-
pants. Tout le weekend, on a croisé des compétiteurs de tous 
les âges, toujours un cube à manipuler dans les mains. Le plus 
jeune participant n’avait que 7 ans…  la preuve que cette disci-
pline qui allie dextérité et rapidité a de beaux jours devant elle !

La Swisscubing Cup comprend sept compétitions dans toute 
la Suisse sur l’année. Celle de Bossonnens était la première 
étape et la prochaine aura lieu les 21 et 22 mars à Näfels dans 
le canton de Glaris. Entre octobre et novembre aura lieu la 
grande finale qui réunira les 20 meilleurs compétiteurs de l’an-
née (pour consulter les classements : https://testing.gcubing.
com/swisscubing-cup-2026). Cette étape à Bossonnens, qui a 
pu compter sur la SENEC pour tenir une buvette, fut un succès 
et… rien ne nous dit que c’était la dernière !

Franck Vial

Rencontre avec Lorenzo, notre star locale du 
Rubik’s Cube

Parmi les concurrents du week-end, il en est un qui connaît 
bien l’école de Bossonnens, Lorenzo Fernando Russo. Habi-
tant de la commune, c’était son idée d’organiser cette com-
pétition ici.

Salut Lorenzo, comment s’est passé ce weekend pour toi ?
Au début j’étais un peu stressé mais très satisfait au final : 
j’ai battu mes records personnels en 2x2x2 et en Pyraminx. 
Mes amis et mes maîtresses sont venus me voir. J’ai aussi ap-
pris comment s’organise une compétition puisque je l’ai fait 
avec l’aide de mon père qui a pu compter sur la Commune, le 
conseil des parents et la SENEC.

Concourir dans son école, c’est une pression supplémen-
taire ?
C’était sympa car je connaissais déjà les lieux et les gens. 
Avoir mes amis dans le public m’a un peu stressé au début 
mais ça m’a surtout fait énormément plaisir.

Tu fais partie des jeunes concurrents, quels sont tes 
objectifs ?
En 2026, je vise moins de 10 secondes de moyenne avec le 
cube classique 3x3x3, moins de 4 secondes au 2x2x2 et j’es-
père entrer dans le Top 100 dans toutes les catégories que je 
pratique. L’année passée j’étais très à l’aise avec le pyraminx 

(forme de pyramide) et le skewb. Cette année, je commence à 
devenir compétitif avec le 2x2x2.
Tu t’entraînes combien de temps par semaine ?
En moyenne, je m’entraine entre 10 et 12 heures par semaine. 
Cela dépend si j’ai beaucoup de devoirs ou d’autres activités.

Avec un tel succès à Bossonnens, on remet ça l’année pro-
chaine ?
Ce serait beau d’organiser la finale de la SwissCubing Cup 
cette année, encore plus si j’arrive à me classer parmi les vingt 
premiers ! Autrement, c’est sûr qu’on va essayer d’organiser 
une autre compétition en 2027.
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CAMP DE SKI 2026
 
Voici un texte créé par les élèves de la classe 5/6H A qui ré-
sume notre semaine de camp de ski sous la forme d’un re-
cueil de poèmes humoristiques. Nous étudions ce registre en 
classe et c’était donc l’occasion de donner du sens à notre tra-
vail. Les enfants se sont donnés de la peine pour rédiger ces 
quelques vers un peu abracadabrants dans le but de vous di-
vertir. Excellente lecture à vous !

Transport 

Ro ro ro en car nous on rigole, 
Pendant que les petits sont à l’école,
J’ai fait tout le trajet,
Madame bobo m’a donné un sachet, 
C’est ensuite que j’ai vomi,
Mon petit déjeuner est ressorti.

Ski 

 Lundi matin je me sentais en mode : « je suis trop stylé », 
Alors que sur la première piste je suis tombé.

                               Mardi, mon amie a cassé ses bâtons,
                                   Et moi je viens vers elle pour la consoler,
                            Je te ferai cuire un marshmallow grillé,
                                         A notre retour à la maison.

Dans la montagne,
Il y a une tempête,
Dans la tempête,
Il y a de la neige,

Le stress me gagne,
A en perdre la tête,

Saperlipopette, 
C’est mieux qu’un manège.

Pour faire le malin je fais des sauts,
Mais mauvais Karma : je tombe,

Ce n’est pas rigolo quand tu fais ton beau. 

Jeudi sur le télésiège je faisais le malin,  
Prêt à défier la poudreuse comme un coquin, 

Et après je tombe oh non le zinzin ! 
 Mes skis ont plus d’ego que le mono : quel rigolo ! 

Il y a mon bonnet,
Dans la forêt,

Rempli de lait,
Du Valais.

Jeudi j’ai bien aimé le chemin musical, 
Je le démarre on dirait que je vais le casser,

Les instruments quel scandale,
Dans mes oreilles ont résonné.

Vendredi c’est le ski libre on est tous contents,
On va monter tout en haut,

Sauf les 8H, ils n’ont pas le temps,
C’est leur dernier camp,

Ils partent au CO.

Repas 

On a mangé la cuisine de Simone et Maurizio, 
Ils ont passé des journées aux fourneaux.

La raclette,
Est trop chouette,

Je la mange,
En une pirouette.

Je prenais le petit déjeuner,
Avec une tartine grillée,

Et j’ai mangé de la purée,
J’ai bien aimé.

Animation et soir 

Pendant la nuit,
Je suis au lit,

Je ramasse les mouchoirs,
Que j’ai laissé tomber dans le noir.

En 2026 nous avons fait un loto, 
Gagnant des petits cadeaux,

Dommage, je n’ai pas reçu le gros lot.

Nous on est sur les pistes et on skie, 
Le soir on danse avec des filles,

C’est jeudi on se lève tôt,
C’est facile ce soir c’est la BOOM,

BOOM, BOOM, BOOM, 
Je risque d’être KO,

BOOM, BOOM, BOOM!

A la boom j’ai dragué,
Et je me suis fait recaler,

Je l’ai invitée à danser,
Elle m’a dit ok,

Je suis embarrassé,
Car l’année passée, 
Je me suis blessé.

Merci pour cette semaine de ski,
J’ai adoré c’était la folie,

On s’est amélioré,
De jour en jour on s’est bien entrainé.

Merci pour cette semaine de ski,
Je me suis fait des amis,

Des souvenirs plein la tête,
Je vous garantis c’était chouette.
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LES ENTREPRISES DE BOSSONNENS
 
Nouveau à Bossonnens : BATENA !

J’ai rencontré David Chatagny qui m’a présenté son entreprise 
établie à Bossonnens.

Bonjour David. Peux-tu nous parler de ton arrivée à 
Bossonnens et de ton parcours s’il te plaît ?
Nous sommes arrivés à Bossonnens il y a deux ans avec l’idée 
de résider à la campagne. Nous avons découvert un village  
vivant et dynamique, avec beaucoup d’activités pour les 
enfants. Nous y avons été très bien accueillis.

Concernant mon parcours, j’ai obtenu un CFC d’ébéniste. 
Ensuite, j’ai fait mon service militaire puis j’ai travaillé pendant 
10 ans comme monteur de portes industrielles en tant 
qu’employé. Il y a 5 ans, je me suis associé pour me mettre à 
mon compte.

Depuis janvier 2026, j’ai ma propre entreprise au service de la 
population de la région avec une volonté claire : Offrir un service 
de proximité, fiable et humain..

Le coeur de mon métier est la pose de portes de garages pour les 
particuliers et industriels et de portes coupe-feu. J’accompagne 
des personnes dans la concrétisation de leurs projets. Mon rôle 
est d’être à leurs côtés à chaque étape, d’apporter conseils, 
soutien et expertise, afin que leurs idées prennent forme de 
manière réaliste et réussie. Voir un projet passer de la vision à 
la réalité est ce qui rend mon travail si gratifiant.

Quels sont les services que tu proposes ?
Je propose une prise en charge complète, allant de la vente 
au montage, en passant par l’entretien, la réparation, le 
dépannage et le service après-vente. J’interviens également 
pour la motorisation des installations.

Je suis l’unique interlocuteur à chaque étape, de la commande 
à la mise en service, ce qui garantit la qualité de travail et une 
sécurité pour l’acheteur.

Comment procèdes-tu  avec les clients potentiels ?
Le client prend contact avec moi, je viens sur place, j’analyse 
la situation et le conseille sur le produit le mieux adapté à ses 
besoins afin qu’il puisse faire son choix.

Que proposes-tu en ce moment ?
Souhaitant m’intégrer pleinement à la vie du village, de ma 
région et aller à la rencontre de ses habitants, je propose aux 
citoyens une intervention de maintenance gratuite. L’objectif 
est simple : permettre à chacun de bénéficier d’un équipement 
sûr et en bon état de fonctionnement, tout en créant un premier 
contact convivial.

Dans un petit village, la confiance et les relations humaines 
sont essentielles. C’est dans cet esprit que cette initiative 
est lancée  : prendre le temps d’échanger, de conseiller et 
d’accompagner chaque foyer et chaque entreprise selon ses 
besoins.

Les personnes intéressées peuvent prendre facilement contact 
via le QR code ci-dessous pour obtenir des informations ou 
convenir d’un rendez-vous.

Une belle occasion de soutenir une activité locale tout en 
veillant à la sécurité et à la longévité de ses installations.

Cécile Nassalang

Contact
David Chatagny
info@batena.ch
079 199 96 93
https://batena.ch/

INDICE POUR LE CONCOURS
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ÉCOLE DE BOSSONNENS

Une soirée magique autour des contes

Le 12 décembre dernier, certains élèves de la commune ont 
pu vivre une expérience riche en créativité et en émotion grâce 
à une soirée de contes organisée par les enseignantes. Ces 
dernières avaient à cœur d’offrir une soirée un peu spéciale 
pendant cette période de l’Avent. Elles ont été aidées par la 
conteuse Michele Widmer. Cet événement a marqué l’aboutis-
sement d’un projet mené dans les classes de 5–6H, en lien avec 
le chapitre du conte merveilleux, désormais présent dans les 
nouveaux moyens d’enseignement du français.

Dans les semaines précédant la soirée, les élèves de 5–6H 
se sont plongés dans l’univers des récits merveilleux pour 
créer leur propre kamishibaï, un petit théâtre japonais fait de 
planches illustrées. Après avoir imaginé et rédigé leurs his-
toires, ils ont réalisé les illustrations avant d’aller les présenter 
aux classes enfantines, ravies de découvrir ces récits.

Ce kamishibaï a également été présenté aux parents, lors de 
la soirée de contes. Le public a ainsi pu mesurer tout le che-
min parcouru : imagination, écriture, mise en voix, travail artis-
tique… Une belle manière de valoriser la créativité des élèves et 
de partager un moment intergénérationnel autour de la littéra-
ture orale.

La présence de Michele Widmer a apporté une dimension sup-
plémentaire à l’événement. Grâce à son talent de conteuse, 
elle a su captiver petits et grands et les transporter dans un uni-
vers féerique. 

Une belle manière de clore le chapitre du conte merveilleux de 
façon à la fois ludique, vivante et inoubliable.

Sandrine Racheter
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SENIORIALES
 
Musique, partage et bonne humeur : le succès des 
Senioriales à Bossonnens

Le 6 décembre 2025, la commune de Bossonnens a vibré au 
rythme des Senioriales, un rendez-vous désormais attendu, 
placé sous le signe de la convivialité, du partage et de la bonne 
humeur. En cette période hivernale propice au rassemblement 
et à la chaleur humaine, près de trente-cinq aînés ont répondu 
présent, transformant cette rencontre en un moment aussi fes-
tif que réconfortant.

Dès leur arrivée, les participants ont été accueillis autour d’un 
apéritif dînatoire généreux et savoureux, préparé avec grand 
soin par la boulangerie Zihlmann. La qualité des mets propo-
sés, tout comme leur abondance, ont fait l’unanimité. Entre 
bouchées gourmandes et discussions animées, les papilles 
n’étaient pas les seules à se régaler : les échanges allaient bon 
train, preuve que ces instants partagés sont aussi nourrissants 
pour l’esprit que pour l’estomac. À Bossonnens, on le sait bien : 
quand le cœur est à la fête, l’appétit suit… et inversement !

L’après-midi s’est poursuivi dans une ambiance musicale des 
plus originales grâce à la prestation de l’orchestre Les Inoxy-
dables, venu tout droit de Poliez-le-Grand. Leurs steeldrums, 
aux sonorités chaleureuses et ensoleillées, ont transporté l’as-

semblée bien loin de la grisaille hivernale. Il ne manquait plus 
que le sable sous les pieds pour se croire sous les tropiques ! 
La musique, entraînante sans être envahissante, a su créer une 
atmosphère à la fois joyeuse et apaisante, propice à la détente 
et au sourire.

Moment fort et particulièrement apprécié de la journée, plu-
sieurs aînés se sont prêtés au jeu en essayant eux-mêmes ces 
instruments atypiques. Curiosité, rires et applaudissements 
ont alors fusé, démontrant qu’il n’y a pas d’âge pour oser, dé-
couvrir et, parfois, se révéler musicien d’un jour. 

Cette édition des Senioriales a ainsi offert bien plus qu’un 
simple rendez-vous festif. Elle a permis à chacun de rompre 
l’isolement, de renforcer les liens sociaux et de cultiver cet es-
prit communautaire qui fait la richesse de la vie villageoise. Ces 
moments de rencontre rappellent combien il est précieux de se 
retrouver, d’échanger et de partager des instants simples, mais 
profondément humains.

Nul doute que cette belle journée laissera un souvenir chaleu-
reux à ses participants et donnera, espérons-le, l’envie à encore 
plus d’aînés de rejoindre les prochaines manifestations. Car à 
Bossonnens, la convivialité n’a pas d’âge… et la bonne humeur, 
elle, ne prend pas une ride.

Sonia, Yvonne et Lucien

NOËL EN MUSIQUE
Superbe concert de l’avant-
veille de Noël

Noël en exil, tel était le thème choisi 
par Simon Savoy pour le concert du 23 
décembre à la chapelle de Bossonnens. 
Après la lecture de l’évangile selon Saint 
Luc, les musiciens interprètent plusieurs 
chansons de la suite « Navidad Nuestra » 
du pianiste et compositeur argentin 
Ariel Ramirez. Le concert débuta dans 
le noir avec «  La Huida  » qui raconte la 
fuite de la Sainte Famille en Egypte, un 
texte qui exhorte l’âne à se dépêcher 
pour échapper au danger. Le public put 
également apprécier « La Peregrinación », 
« El Nacimiento » et encore l’Agnus Dei de 
la fameuse « Misa Criolla ». 

Un extrait (Kyrie – Christe – Et incarnatus 

est) de la « Misa a Buenos Aires  » fut un 
moment fort du concert. Du compositeur 
argentin contemporain MartÍn Palmeri, 
cette œuvre fut créée en 1996 et remporta 
immédiatement un franc succès et fut 
surnommée «  Misatango  ». Un kyrie 
empreint de tango accompagné par 
l’accordéon, voilà qui n’est pas banal  ! 
L’interprétation fut magnifique grâce au 
talent de Simon Savoy et des musiciens. 
Après les pièces en espagnol vinrent 
les magnifiques chants en anglais tout 
en finesse, en légèreté et parfois aussi 
en puissance comme le «  Let all men 
sing  » de Keith Christopher. Emaillé de 
moments divers avec tantôt l’ensemble 
des musiciens, tantôt des solistes ou 
les instrumentistes ou encore le chœur 
des dames ou le chœur des messieurs, 
le programme concocté par Simon 
Savoy, pourtant sans aucune pièce en 

français pour bien souligner Noël en exil, 
a enchanté un public nombreux, heureux 
et ravi de ce moment musical magique. 

Bosson’Info remercie et félicite toutes 
ces personnes qui ont donné leur temps, 
leur talent et leur énergie pour faire rayon-
ner la vie artistique de notre village.

Christophe Monnard
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NOUVELLE DIPLOMÉE À BOSSONNENS
 
Remise d’attestation d’intervenante en accueil 
extra scolaire à Florentina Moldoveanu

Dès la mise en place des premiers accueils extrascolaires (AES) 
sur le canton de Fribourg à la fin des années 1990, la Haute 
école de travail social Fribourg (HETS Fribourg) a été mandatée 
par plusieurs communes, puis par le canton dès 2011, afin de 
concevoir une formation spécifique destinée aux profession-
nel.le.s oeuvrant dans les AES.

Le mercredi 26 novembre 2025, Florentina Moldoveanu, active 
au sein de l’accueil extra scolaire (AES) à Bossonnens depuis 
2017, a reçu son attestation d’intervenante en AES. Cette re-
connaissance vient couronner deux années de formation exi-
geante, comprenant 200 heures de cours et 200 heures de tra-
vail personnel.

Dans le cadre de son travail final, réalisé en collaboration avec 
deux autres participant·e·s, Florentina s’est penchée sur la thé-
matique suivante : « Quelle place pour le cocooning à l’AES ? 
Comment créer des espaces pour se ressourcer ? » 

Ce projet a conduit à la mise en place d’une boîte Zen à l’AES de 
Bossonnens. Celle-ci contient divers objets favorisant le bien-
être et l’apaisement des enfants, tels que des balles à malaxer, 
des Rubik’s cubes, des cartes valorisant l’estime de soi, des bâ-
tons de pluie, entre autres. Les enfants peuvent solliciter ces 
outils lorsqu’ils en ressentent le besoin.

Communication, coopération, respect et formation sont des 
valeurs fortes qui ont résonné lors de cette belle remise d’at-
testation, organisée au bâtiment Mozaïk à Fribourg.

Le Conseil communal ainsi que la direction de l’AES adressent 
leurs chaleureuses félicitations à Florentina pour son engage-
ment et la réussite de cette formation.

Cette cérémonie marquait également la treizième volée de 
cette formation à la HETS Fribourg. Depuis ses débuts, environ 
326 personnes ont été formées à cette profession.

À noter enfin que la formation de base à l’intervention dans les 
AES n’est plus proposée depuis 2025. À présent, les personnes 
intéressées à se former pour travailler dans un AES devront 
s’orienter vers un CFC d’Assistant·e socio éducatif·ve (ASE).

Bettina Sager

DANS LES COULISSES DU BOSSON’INFO 

Gaëlle Prélaz, nouvellement arrivée à la rédaction 
du journal

Bonjour Gaëlle, peux-tu te présenter en quelques mots ? 
Je m’appelle Gaëlle Prélaz, j’ai 18 ans et je suis 
l’aînée d’une famille de 4 enfants. Je suis en 3ème 
année au collège du sud en option spécifique 
musique et option complémentaire histoire. 
J’aime beaucoup manger des lasagnes et de la 
raclette et je déteste les asperges. 

Quelles sont tes passions ?
Je joue du saxophone depuis que j’ai 8 ans et 
j’ai commencé le CrossFit à Bulle il y a 6 mois. 
J’aime aussi les girons de jeunesse pour rencon-
trer de nouvelles personnes et jouer de la mu-
sique avec des amis. 

D’où te vient l’envie de rejoindre le journal ? 
J’avais déjà pensé rejoindre le journal auparavant 
mais lors de la soirée des nouveaux habitants et 
citoyens de Bossonnens, Jérôme Jourdan et Stéphane Dutoit 

sont venus me voir pour me dire que si je ne fondais pas la 
jeunesse de Bossonnens, je devrais trouver une autre manière 
de m’y impliquer (rires). Cela m’a donné l’élan final pour 
rejoindre la rédaction du Bosson’Info. 

As-tu toujours vécu à Bossonnens ? 
J’ai habité aux Thioleyres dans le canton de Vaud 
pendant environ un an puis mes parents ont 
construit notre maison à Bossonnens et nous y 
avons emménagé depuis. 

Qu’aimes-tu dans notre village ?
Ce qui me plaît à Bossonnens c’est surtout le 
calme qu’on peut y trouver. J’habite à côté d’un 
champ et quand nous étions petits, mes frères 
et sœurs et moi, nous pouvions y faire du bob 
l’hiver et nous nous amusions beaucoup. J’aime 
aussi la bonne ambiance dans le village, tout le 
monde se connaît et c’est toujours agréable de 
rencontrer ces gens aux différentes fêtes organi-
sées à Bossonnens. 

Maëlle Moreira Borges
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ENVIRONNEMENT
 
Le frelon asiatique, le nouveau 
fléau des abeilles

J’ai échangé avec Gilles Genoud, membre 
de la task force et délégué Frelons pour 
la Veveyse. À ce titre, les informations lui 
reviennent et sont dispatchées pour le 
district.

Quelle est ton activité principale ?
J’ai commencé l’apiculture il y a 10 ans 
avec trois ruches et j’en ai maintenant 
44. J’ai terminé mon brevet d’apiculture 
l’an dernier. J’aime beaucoup le monde 
apicole et je suis très actif dans plusieurs 
groupes, dont l’élevage de reines.

Pourquoi t’intéresses-tu au frelon asia-
tique ?
En échangeant, nous avons pris connais-
sance du problème et nous souhaitons 
conserver nos colonies. Ce prédateur 
touche beaucoup notre écosystème, pas 
uniquement les abeilles. Les autres in-
sectes, la vigne et les fruitiers sont aus-
si touchés. Le varroa, quant à lui, reste 
l’ennemi n°1 des abeilles. Le frelon vient 
s’ajouter aux difficultés que doivent sur-
monter les abeilles.
Le 1er nid dans le canton de Fribourg a été 
découvert il y a deux ans. En 2024, nous 
avons détruit moins de dix nids et cette 
année nous en sommes à plus de cin-
quante. L’évolution est exponentielle et 
tous les districts sont touchés.

Comment éradiquer les nids ?
Je reçois l’information via la plateforme : 
frelonasiatique.ch. Pour trouver le nid, on 
commence par capturer des frelons puis 

on les nourrit pour voir la direction qu’ils 
prennent pour rentrer au nid. Ensuite, 
une autre équipe, aussi bénévole, utilise 
de la poudre de pyrèthre pour le détruire. 
Cette poudre paralyse le système ner-
veux des insectes. Son effet est instanta-
né mais ne dure pas, elle se dégrade avec 
la lumière et l’air très rapidement. Une 
éradication de nid a eu lieu à Remaufens 
le 25 octobre dernier.

Comment s’organise tout ce travail ?
Il n’y a que des bénévoles et nous 
avons besoin de soutien financier 
supplémentaire à celui du canton. Par 
exemple, une perche de traitement coûte 
de 7 à CHF 8’000.
À Genève, une association a été créée 
et ils parviennent à payer un peu les bé-
névoles pour les longues heures de re-
cherche.
Dès qu’il y a une suspicion, il faut envoyer 
une photo sur le site frelonasiatique.ch.
En ce moment, nous testons une balise 
miniature attaché aux frelons qui nous 
indique le lieu du nid. Malheureusement 
ces émetteurs coûtent CHF 300.
Dès le mois de mars, les reines qui ont 
hiverné sortent de leur cachette et créent 
un nid primaire. Une fois la colonie assez 
grande, elles se déplacent, souvent à 
la cime des arbres et réalisent un nid 
secondaire. Quand la fin de l’automne 
arrive, les nouvelles reines quittent le nid 
et vont se cacher pour hiverner jusqu’au 
printemps et le cycle continue. 
La reine pond jusqu’à 1000 futures 
fondatrices. Octobre et novembre sont 
des périodes critiques pour détruire les 
nids secondaires.

Contact
Gilles Genoud
gfhg@bluewin.ch
076 595 17 54

Velutina Map : 
https://map.frelonasiatique.ch/

Article sur le site de la commune:
https://www.bossonnens.ch/2025/07/14/
stop-au-frelon-asiatique/

Cécile Nassalang
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COMMISSION D’URBANISME 
 
Entretien au cœur de la mission avec Laurent 
Dorthe 

Qu’est-ce qu’est une commission de manière générale, et 
quel est l’objectif de celle de l’urbanisme ?
La commission d’urbanisme est constituée de 3 conseillers 
communaux et 4 personnes hors conseil communal. Nous 
n’avons aucun pouvoir décisionnel mais exclusivement 
consultatif, et uniquement à la demande du conseil. Le but 
est de donner notre avis sur différents objets en lien avec 
l’urbanisme, depuis l’avant-projet jusqu’à la phase d’exécution. 
J’ai intégré la commission d’urbanisme lors de la législature de 
2016-2021. 

Les défis sont nombreux pour l’urbanisme, que ce soit d’un 
point de vue sociétal, économique ou environnemental. 
Quels sont les dossiers principaux de Bossonnens ?
Le dossier majeur qui nous occupait à l’époque était le PAL qui 
a été adopté en 2023. Aujourd’hui, ce sont les projets Valtraloc 
et Agglo Rivelac. Le dernier en date est le bâtiment de la petite 
enfance qui accueillera en août 2026 la crèche et l’accueil 
extra-scolaire.

Au sujet du projet Valtraloc notamment, comment le dossier 
avance et comment cela va se répercuter sur la vie des 
habitants de manière concrète ?
L’objectif de départ était la réfection de la route, du ressort 
du canton, puis s’est greffée l’amélioration de la sécurité, 
notamment pour les enfants se rendant à l’école, qui est du 
ressort communal.  A ce jour (mi-février 2026, ndlr.), les offres 
ont été déposées et la phase d’adjudication est en cours. 
Le résultat final sera à la hauteur de nos attentes : une route 
sécurisée pour les piétons et cyclistes, des infrastructures 
modernisées et un revêtement phono-absorbant de qualité.

Débattez-vous déjà des préoccupations à venir pour notre 
village ? Sont-elles identiques à ceux d’une ville ?
En quelque sorte oui, toutefois c’est le conseil qui est au fait des 
exigences et besoins. En résumé, le conseil doit se conformer 
aux exigences cantonales, comme ce fut le cas pour l’accueil 
extra-scolaire, tout en répondant aux besoins exprimés par la 
population. 
Notre rôle consiste à apporter un regard extérieur, à poser les 
questions que pourraient se poser les citoyens, sans toujours 
connaître l’ensemble des tenants et aboutissants. 

Une dernière question, qu’est-ce qui vous plaît le plus dans 
cette mission ?
Je suis un enfant de Bossonnens… et je ne sais pas dire non. 
Etant ingénieur civil, la commission d’urbanisme m’intéressait 
naturellement, après avoir été président de la commission de 
naturalisation. Il me paraît normal de participer à la vie de la 
commune et de donner un peu de mon temps pour elle.
Cela me permet aussi de mieux comprendre les projets 
financés par nos impôts, d’en saisir les besoins, les contraintes 
et les solutions retenues. Je peux donner mon avis lorsque je 
considère qu’il va dans le sens de l’intérêt collectif, et je peux 
aussi reconnaître et apprécier le travail important réalisé par le 
Conseil communal. Au final, chacun contribue, à sa manière, 
au bon développement de notre commune.

Maude Seydoux
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SENEC: NOUS AVONS BESOIN DE VOUS !
 
Bientôt 50 ans d’engagement… et aujourd’hui un 
relais à assurer

Depuis près d’un demi-siècle, la SENEC soutient concrètement 
les activités extrascolaires des enfants de Bossonnens et anime 
la vie du village. À l’approche de ses 50 ans, l’association fait 
face à un défi majeur : sans nouveaux engagements, son avenir 
est menacé. Un appel clair est lancé aux parents d’élèves et 
à toutes celles et ceux qui souhaitent s’investir pour le bien 
commun.

Depuis bientôt 50 ans, la SENEC fait partie du paysage de 
Bossonnens. Discrète mais essentielle, elle agit là où tout 
commence : auprès des enfants de l’école primaire. Camps 
verts, camps de ski, sorties à la patinoire, à la piscine ou 
ailleurs… autant de moments qui marquent une enfance, 
forgent des souvenirs durables et renforcent le vivre-ensemble.

Ces activités ne tombent pas du ciel. Elles sont rendues 
possibles grâce à l’engagement constant de la SENEC, qui 
soutient financièrement les projets extrascolaires de nos élèves. 
Ces dernières années, l’association a été particulièrement 
active et efficace : événements nombreux, manifestations 
populaires, résultats financiers solides. Humainement aussi, 
le bilan est fort : du monde, des sourires, des rencontres et 
beaucoup de bons souvenirs pour le village.

Mais aujourd’hui, il faut le dire avec franchise : la SENEC est en 
mode survie.

Une équipe soudée… mais trop petite
Le comité de la SENEC fonctionne exclusivement grâce au 
bénévolat. Une équipe engagée, solidaire, fiable. Mais une 
équipe trop réduite. Il suffit d’une absence lors d’un événement 
pour que la charge augmente immédiatement pour les autres. 
Alors on se resserre, on s’adapte, on fait le travail — et on le fait 
bien. Toujours. Notamment avec l’aide précieuse des bénévoles 
appelés à l’aide pour telle ou telle manifestation.

Le problème n’est pas la motivation.
Le problème, ce sont les ressources humaines.

Des départs compréhensibles, un renouvellement 
insuffisant
Comme beaucoup d’associations, la SENEC fait face à 
davantage de démissions que de nouvelles arrivées. Les raisons 
sont légitimes : charges professionnelles croissantes, durée de 
l’engagement, enfants qui ont quitté l’école primaire — voire 
secondaire — et le sentiment, tout à fait juste, qu’il est temps 
de passer le flambeau.
Le souci, c’est que le flambeau n’est pas repris. Ou pas assez.

Un risque bien réel
Si le comité venait à se réduire encore, la SENEC ne serait plus 
en mesure d’assurer l’ensemble de ses missions. À une année 
de célébrer ses 50 ans en 2027, l’association pourrait tout 
simplement disparaître.

Avec elle, ce ne sont pas seulement des événements qui 
s’éteindraient. Ce sont des soutiens financiers essentiels pour 
les enfants. Ce sont des moments de partage pour les familles. 
Ce sont des lieux de rencontre pour le village. C’est une part 
importante de la cohésion sociale de Bossonnens qui serait 
fragilisée.

Parents d’élèves, cet appel vous concerne directement !
Les premiers bénéficiaires de l’action de la SENEC sont vos 
enfants. Aujourd’hui, l’association a besoin de vous. De 
nouveaux membres, prêts à s’engager dans la durée, chacun 
selon ses compétences et sa disponibilité.

Les besoins sont concrets et variés :
•	 reprise et développement du sponsoring,
•	 gestion et coordination des bénévoles,
•	 gestion des commandes et de la logistique,
•	 présence sur le terrain : porter tables et bancs, monter des 

tentes, installer et démonter lors des événements.

La SENEC, c’est beaucoup de travail, oui.
Mais c’est aussi beaucoup de plaisir. Des projets utiles, une 
équipe humaine, une ambiance conviviale, et la satisfaction 
rare de voir immédiatement l’impact de son engagement.

Envie de vous engager ou simplement d’en discuter ?
Prenez contact avec Céline Bastino, présidente de la SENEC : 
celine.bastino@gmail.com
Toutes les manifestations d’intérêt seront examinées avec 
attention par le comité.

La SENEC a encore de belles pages à écrire.
À condition que de nouvelles mains prennent le relais.

Céline Bastino
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MARCHÉ DE NOËL

Le Village de Noël célébrait ses  
20 ans avec un weekend riche en 
festivités 
 
Les 13 et 14 décembre derniers a eu lieu 
le traditionnel Village de Noël organisé 
par la SENEC. Pour cette édition spéciale, 
les 20 ans, la fête a eu lieu le samedi et 
le dimanche pour un week-end entier de 
festivités. 

Le samedi matin, le Village de Noël a 
ouvert ses portes dans la salle de gym 
de l’école. Les stands de restauration 
invitaient à la gourmandise et à de bons 
repas chaleureux partagés en famille 
et entre amis. L’après-midi, l’atelier 
décoration de pains d’épices suivi de 
l’atelier bricolage ont ravi les enfants. 

À partir de 18h, le concours du pull 

moche de Noël a eu un franc succès 
avant de sacrer un heureux gagnant. 

La nuit tombée, dès l’entrée, les 
guirlandes lumineuses extérieures 
invitaient à la féerie de Noël et à venir se 
réchauffer dans cette belle ambiance. 

À l’intérieur, les exposants, avec leurs 
stands de sacs, bougies, bijoux, doudous 
ou huiles regorgeaient d’idées de cadeaux 
de Noël. La soirée s’est prolongée au son 
du groupe « Didi and the alpines frogs » 
suivi de DJ Mikas pour fêter jusque tard 
dans la nuit. 

Le dimanche, la fête s’est prolongée avec 
une grande tombola de Noël ainsi que les 
chants des enfants du village. La visite du 
Père Noël a été la touche de magie finale 
à ce week-end du Village de Noël. 

Maëlle Moreira Borges

BOSSONNENS BOUGE !
 
J’ai passé un petit moment avec Dom 
qui m’a présenté les activités du 
samedi matin qu’elle propose avec le 
soutien de la commune ainsi qu’avec la 
collaboration de Dom sport coaching et 
espace chez toi.

Bonjour Dom. As-tu toujours été pas-
sionnée par le sport ?
Oui, tout à fait ! Je donne des cours 
de sport collectif depuis 10 ans à 
Bossonnens sous le nom de Pop Fit. Je 
propose également de la gym parents-
enfants et pour les enfants dès 6 ans. 
Je suis coach de sport depuis 2015 et 
masso thérapeute depuis 3 ans. J’ai 
toujours aimé bouger, transmettre mon 
énergie et ma motivation, prendre soin 
des autres avec bienveillance.

Tes séances du samedi matin sont-
elles facilement accessibles ? Réser-
vées à certaines classes d’âge, aux 
hommes autant qu’aux femmes ?

La commune m’a sollicité l’année passée 
avec l’envie de créer un projet pour faire 
bouger les citoyens de Bossonnens. 

L’idée était de rendre le sport accessible 
à tous : hommes et femmes, personnes 
sportives ou débutantes de tous les 
âges, le tout dans la joie et la bonne 
humeur. Nous souhaitions créer un 
esprit d’équipe au sein de la population 
et partager de bons moments tout en 
transpirant et faisant du sport dans 
une ambiance familiale « dès 12 ans et 
jusqu’à 102 ans. » En effet, il est pour moi 
important de mélanger les générations 
et de proposer des exercices variés pour 
tous, un peu différents chaque semaine : 

renforcement avec le poids du corps et 
mobilier urbain par exemple pour une 
bonne condition physique générale.

Ça se passe quand ?
Environ 2 samedis par mois de 9 h à 10 h et 
c’est toujours en extérieur et par tous les 
temps. Nous adaptons les programmes 
en fonction du nombre de personnes et 
de la météo. C’est l’occasion de découvrir 
ou redécouvrir notre joli village autrement 
(sport et glissade dans la neige, internal 
training sous couvert, marche active, 
gainage à l’ombre des arbres… Il y en a 
pour tous les goûts).

Voici les prochaines dates : 11 et 18 avril, 
23 mai, 6 et 27 juin puis 4 et 18 juillet.

Ça coûte combien ?
Grâce à la commune, le cours n’est que 
de 5 CHF par participant.

Cécile Nassalang

Contact
Dominique Décosterd
dom.coaching@hotmail.com
079 293 36 98 par WhatsApp ou sms
https://espacecheztoi.ch/
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PORTRAIT

Entretien avec Donatien Cottet, agriculteur à 
Bossonnens

Du haut de ses presque deux mètres, Donatien Cottet, 33 ans, 
en impose. Depuis 2020, il exploite le domaine agricole sis à la 
route En-Chemins. Fils d’agriculteur, il débute par un appren-
tissage de charpentier mais il se rend compte rapidement qu’il 
est davantage attiré par le métier de paysan. Il s’engage durant 
cinq à six ans dans une grande entreprise de travaux agricoles 
en tant que chauffeur et machiniste. Il exécute toutes sortes de 
travaux pour les agriculteurs ou même l’État de Fribourg. Il ef-
fectue également des travaux de génie civil. Il travaille ensuite 
à son compte comme machiniste indépendant avec les permis 
requis, y compris pour le rail en travail de nuit. Il effectue des 
tâches sur mandat pour plusieurs entreprises. Les journées 
sont longues et les nuits courtes… Cependant l’appel de l’agri-
culture est toujours plus fort. 

Aussi, fin 2019, suite au décès de Willy Dewarrat, auquel il avait 
déjà rendu plusieurs services, il reprend son exploitation au 
pied levé, formant officiellement l’association Dewarrat-Cot-
tet en 2020. Donatien est à la tête d’une exploitation agricole 
répartie sur trois sites. Les jeunes animaux sont installés dans 
les fermes d’Attalens et de La Baume tandis que les vaches lai-
tières sont à Bossonnens. Il peut compter sur l’aide régulière 
de son père. L’exploitation se concentre sur la production lai-
tière qui est vendue à Nestlé et Cremo avec le label IP Suisse. 
La production de ses terres agricoles assure l’affouragement du 
bétail.

Le démarrage a été, selon ses mots, un boulot de fou. Il a fal-
lu augmenter le cheptel, acheter des vaches, renouveler et 
moderniser le parc machines. On n’a pas le choix, il faut être 
patient. Maintenant il commence à souffler… Il essaie d’étaler 
les naissances des jeunes animaux sur toute l’année et cela 
représente deux à trois vêlages hebdomadaires. Cela suffit à 
maintenir l’effectif du cheptel et au lieu d’acheter, c’est lui qui 
vend parfois quelques jeunes vaches. Il faut enregistrer chaque 
animal avec toutes les informations le concernant dans une 

application. Il effectue les tâches administratives à mesure, en 
fait chaque soir. L’informatique aide beaucoup.

Donatien n’a pas abandonné ses activités de machiniste, effec-
tuant en parallèle de nombreuses heures de travaux sur man-
dat, souvent avec la pelle mécanique araignée ou sur le rail. 
Cela représente beaucoup de travail, demande un sens aigu de 
l’organisation mais permet aussi de se changer les idées. Les 
travaux avec les machines sur le rail débutent à minuit et se 
terminent à quatre heures. Ces nuits-là, Donatien dort un peu 
avant minuit, rentre à cinq heures pour les travaux de la ferme 
et dort ensuite un peu avant midi. C’était un apport financier 
indispensable au démarrage de l’entreprise, qui comptait 11 
animaux au début et actuellement environ 50 vaches laitières. 

Les revenus actuels des agriculteurs obligent 
souvent ceux-ci à trouver d’autres sources de 
financement.

Dans son métier, Donatien aime particulière-
ment la liberté. Au début il aimait beaucoup 
le travail avec les machines, mais plus les 
années passent, plus le bétail est au premier 
plan. Il laisse volontiers sa place aux ma-
chines pour s’occuper des animaux.

Pour les loisirs, il apprécie de passer du temps 
à la maison en famille. Il fait encore partie de 
l’équipe de damage des pistes aux Paccots, 
considérant cela comme une forme de dé-
tente.

Christophe Monnard
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L’ÉQUIPE DE LA RÉDACTION DU BOSSON’INFO

AGENDA DES MANIFESTATIONS

Mars 2026
28 mars à Bossonnens, bourse aux vélos

Avril 2026
4 avril à Bossonnens, chasse aux œufs de Pâques
21 avril à Bossonnens, Assemblée des comptes

Mai 2026
1er mai à Bossonnens, chants des enfants pour le 1er mai
21-24 mai à Semsales, 74ème giron des musiques de la Veveyse
30-21 mai aux Paccots, trail Les Paccots – La Veveyse

Juin 2026
6 juin à Granges, Veveyse Musique Parade
9 juin à Bossonnens, Assemblée communale constitutive
13 juin à Attalens, randonnée gourmande des Portalottes
19-21 juin à Attalens, Yellow Fest
25 au 28 juin à Attalens, Tir du Lion (Sté des carabiniers)

Vous organisez un événement à Bossonnens ou environs ? 
Cette rubrique vous est réservée !
Les spectacles, concerts, marchés, expositions et autres manifesta-
tions nous intéressent.
Contactez-nous : secretariat@bossonnens.ch ou 021/947.44.88

Jérôme 
Jourdan

Magalie 
de Preux

Christophe 
Monnard

Franck
Vial

Cécile 
Nassalang

Dominique
Wavrant

Pour contacter la rédaction: contact@bossoninfo.ch

Instagram:  @Commune_Bossonnens

Facebook: CommuneBossonnens

Maëlle 
Moreira Borges

Maude 
Seydoux

Gaëlle
Prélaz
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